
Les activités de cueillette

Les femmes participent aussi à des activités de pêche. Elles ramassent, dans une nasse, de petits poissons en bordure des rivières,
parfois dans des cuvettes, aménagées ou non, où l’eau stagne avant de se retirer. Jeune pêcheuse pende dans l’émissaire du lac
Matshi. Elle dépose les poissons dans la petite calebasse qu’elle s’est accrochée au front ( photo Henri Nicolaï, 1957/15 ).

C’est dans un bassin latéral d’une rivière du haut plateau que ces paysannes mbunda puisent les poissons ( village Bitshambele, T.
d’Idiofa ) ( photo Henri Nicolaï, 1957/23 ).



Ce sont les hommes par contre qui pêchent en pirogue, au filet
ou à la ligne dans les grandes rivières ou qui chassent le gros
gibier (en battue, à l’affût ou au piège). Retour de chasseurs
mbala à Kikongo Koy avec leur prise, un phacochère ( photo
Henri Nicolaï, 1957/43 ).

Dans une savane parsemée de palmiers qui ont été léchés par les
feux de brousse, un piège à civette ( village de Kikongo Koy, T.
de Kikwit ) ( photo Henri Nicolaï, 1957/42 ).



La montée au palmier est une véritable escalade surtout dans les
forêts secondaires qui, après les cultures, ont repris le sol aux
champs et où les troncs des Elaeis filent vers la lumière ( photo
Henri Nicolaï, 1957/56 ).

Les hommes grimpent au palmier pour cueillir les fruits de palme
destinés à la consommation familiale et surtout à la vente aux
compagnies huilières. Jeunes hommes pende venus travailler,
dans le cercle H.C.B de Lusanga-Leverville ( T. de Kikwit ) à plus
de 150km de leur village.. Leurs outils : la ceinture qu’ils noue-
ront autour du tronc, la machette pour dégager et détacher les ré-
gimes, le panier pour les transporter, accroché à une perche
posée sur l’épaule ( photo Henri Nicolaï, 1955/123 ).


